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Programme du jour : sous réserve de modifications 

 

Vers 06h00 : départ du car avec les bagages en direction de 
l'aéroport domestique (30mn de route). Enregistrement vol 

Vers 08h00 : décollage pour Ourgentch (800 km - 1h de vol) 

Vers 09h45 : rendez-vous avec le chauffeur - départ pour Khiva 

Vers 10h30 : arrivée à l'hôtel. Installation 

Vers 11h00 : départ à pied pour une première visite de Khiva 

Vers 13h00 : déjeuner 

Vers 14h15 : deuxième partie de la visite de Khiva à pied 

Vers 18h00 : retour à l'hôtel puis diner 

 

Bon à savoir : présentation de Khiva 

Khiva est une petite ville de 50000 habitants, à proximité de la grande ville d’Ourguentch où notre avion a atterri. 
Ourguentch ne présente pas d’intérêt touristique particulier, c’est une grande ville de 200000 habitants typique de l’ère 
soviétique, avec ses barres d’immeubles et ses grandes rues droites.  Notre guide ne nous y attardera pas, on ne fait que 
la traverser pour rejoindre Khiva, une des étapes de la Route de la Soie, dont la « ville-musée », Itchan Kala, entourée de 
remparts, est patrimoine mondial de l’UNESCO. Aujourd’hui, Itchan Kala (ou « ville intérieure ») est habitée par 1500 
habitants à peine, et tout est conservé dans l’état d’origine, classement au patrimoine de l’humanité oblige. Les murailles 
hautes de dix mètres protègent l’ancienne oasis, dernier refuge des anciens caravaniers avant de s’attaquer au grand 
désert traversé par la Route de la Soie. Ici, les voitures cohabitent avec les ânes, la modernité rencontre une autre 
époque, où les touristes que nous sommes rencontrent des artisans comme au Moyen-âge aussi bien que des vendeurs 
de souvenirs…Toute Itchan Kala, fondée il y a plus de 2500 ans, est donc entourée de remparts en pisé, mesurant 600 
mètres de long pour 400 mètres de large, sur un plan rectangulaire comme le veut la tradition d’Asie Centrale. Pour y 
entrer, il faut passer par l’une de ses quatre portes, dont la fameuse Ata Darvaza. La ville extérieure, « Ditchan Kala », 
est également ancienne, mais il ne reste aujourd’hui pratiquement plus rien de ses remparts. Khiva était un important 
centre culturel, avec de nombreuses madrasas, où l’on étudiait le Coran. Mais ces écoles de Khiva ne se limitaient pas 
seulement à l’étude du livre Saint, elles dispensaient également des études plus classiques, avec des mathématiques, 
astronomie, ou de l’histoire par exemple. Un exemple de cet amour des sciences est incarné par Al-Khawarizmi, né à 
Khiva en 783. Son nom ne vous dit peut être pas grand-chose, mais il n’est autre que l’un des plus grands 
mathématiciens de l’humanité. Il popularisa l’utilisation des chiffres arabes, et on lui doit le mot « Algèbre », du titre d’un 
de ses livres, et du mot « Algorithme » une déformation latinisée de son propre nom. Al-Khawarizmi tire son nom lui-
même de l’ancien nom de Khiva, Khwarezm, aujourd’hui le nom de la région. 
 

Quelques repères sur l'histoire de Khiva : 

Selon la légende, Khiva fut fondée par l’un des fils de Noé, Sem, qui y creusa le puits Keivah il y  2500 ans. L’Oasis de 
Khiva, situé au sud du fleuve Amou-Daria (l’antique Oxus), était un royaume perse, le Khwarezm, connu pour son 
système d’irrigation développé et sa religion, le Zoroastrisme. De nombreux bouleversements auront lieu sur son 
territoire. C’est en l’an 712 que la ville sera conquise par les Arabes, apportant avec eux l’Islam et leur architecture 
originale. Puis en 1221, la ville sera dévastée par les Mongols de Gengis Khan. En 1379, c’est au tour de Tamerlan de 
prendre la ville. Ce n’est qu’en 1512 que la ville sera conquise par les Ouzbèks, centre du nouveau khanat. Les khanats 
étaient des royaumes dirigés par un descendant de Gengis Khan. En 1873, le khanat devient un protectorat russe, et 
sera finalement intégré à l’URSS en 1924 après sa propre révolution soviétique de 1920. Deux archéologues auront 
beaucoup fait pour la connaissance de l’histoire de Khiva : le russe Sergej Tolstov et l’ouzbèk Gulyamov, à tel point qu’ils 
sont aujourd’hui très respectés dans la région. 
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Insolite : un hôtel dans une medersa (école religieuse) 

Située dans la partie d`ouest d`Itchan-Qala, la médersa de Moukhammad 
Amin-khan (1845-1855) impressionne jusqu`aujourd`hui par sa grandeur. 
Elle est non seulement la plus grande médersa à Khiva, mais aussi la plus 
importante en toute Asie Centrale. Et ce n`est pas par hasard qu`à son 
entrée il y a l`écriture en arabe: “Ce formidable bâtiment existera 
éternellement à la joie des générations montantes”. Moukhammad Amin-
khan conçut et réalisa la construction de la plus grandiose médersa à 
Khiva. Il est à noter que Moukhammad Amin-khan avait l`aspiration 
constant à la grandeur et l`envergure. Ainsi, par exemple, il a voulu 
construire le plus grand minaret Kalta-Minar. D`après son projet la hauteur 
du minaret devrait atteindre 80 mètres et “dépasser” le minaret Kalyan (46 
mètres) à Boukhara et Koutoub-Minar (78 mètres) à Délhi. Mais, pendant la campagne de Khorassan, Moukhammad 
Amin-khan se fit tué dans le combat avec les Turkmènes et le grandiose projet de construction du plus grand minaret 
s`arrêta à la hauteur de 29 mètres. La médersa de Moukhammad Amin-khan eut plus de chance pour ce qui concerne la 
construction. Le premier qui attire l`attention, ce sont les dimensions impressionnantes de la construction. Le bâtiment 
comprend 125 khoudjras (cellules) et pourtant, toutes les khoudjras au rez-de-chaussée ont deux pièces. Celles au 
premier ont de petits balcons. Jamais auparavant on ne prévoyait de tels balcons dans la construction des médersas. La 
médersa de Moukhammad Amin-khan pouvait accueillir en même temps jusqu`à 260 étudiants. La Chancellerie de la 

Cour Suprême Islamique se 
trouvait également dans la 
médersa. Cinq coupoles et tours 
angulaires acheminent la 
grandeur de la médersa. Le 
bâtiment lui était décoré de 
briques glaçurées, majolique 
traditionnelle et toutes les portes 
sont ornées de sculpture 
artistique. La médersa a été 
déconfessionalisée en 1924; elle 
a abrité une prison dans les 
années 1930. Depuis 15 ans, 
elle est devenue un hôtel de 
luxe (Hôtel Khiva), pouvant 
recevoir une centaine de 
touristes, et accueille aussi une 
agence de tourisme. 
 

Compléments : la carte  

détaillée de Khiva 
(voir ci-contre) 
 

Anecdote : 
 

Khiva la rebelle était aussi un 
repère de pirates, de voleurs et 
surtout réputée pour son 
trafic d'esclaves qui ne prendra 
fin qu'en 1920 avec la victoire 
des russes. Les principales 
victimes de ces razzias étaient 
d'ailleurs souvent russes mais 
aussi iraniens. Les grands 
spécialistes de ce commerce 
étaient les actuels Turkmènes 
dont la frontière n'est qu'à 
quelques kms. 
 

 
esclave perse à Khiva (XIXe s) 

http://www.centralasia-travel.com/fr/countries/uzbekistan/places/khiva/ichan_kala
http://www.centralasia-travel.com/fr/countries/uzbekistan/sights/khiva
http://www.centralasia-travel.com/fr/countries

